
 

 

SUPAP-FSU / CFDT / CGT 

La Maire de Paris doit répondre aux 
revendications des personnels des écoles ! 

 
Le service public de l’animation à la Ville de paris est en lutte depuis novembre 2023. 
Pour une augmentation de salaires, contre la précarité et de meilleures conditions de travail. 
En mai plus de 250 écoles étaient mobilisées.  
Du 25 au 28 juin, le combat continue. 
Les services d’interclasse des écoles parisiennes seront très impactées les 25-26-27-28 juin. 
 
Madame Hidalgo et son exécutif s’engagent dans la voie de l’unité contre l’extrême droite et le gouvernement 
Macron en rejoignant le Front Populaire. 
Défendre la démocratie et le progrès social les jours d’élections est une chose, avoir le courage 
politique et se donner les moyens de reconnaître et valoriser les agent.es qui font vivre le service 
public parisien en est une autre. 
 
L’intersyndicale SUPAP-FSU, CFDT, CGT revendique : 
 

• Des mesures contre la précarité avec la contractualisation de milliers de vacataires. 
• Des mesures de pouvoir d'achat avec l'augmentation de la prime IFSE pour 300 REV et 1600 

AAAS qui n'ont toujours rien obtenu ! 
• Des mesures indemnitaires avec l'attribution de la prime REP/REP+ pour tous.tes et la revalorisation 

de la prime Espaces Lecture. 
• Des mesures de reconnaissance des compétences et d'attractivité avec un accès à la catégorie A 

pour les REV (directeurs du périscolaire) et un accès à la catégorie B pour les animatrices et 
animateurs des Espaces Lecture. 

• Des mesures significatives pour une prise en charge satisfaisante des enfants à besoins éducatifs 
particuliers et pour la prise en charge de l'hygiène corporelle des enfants en maternelle. 

 
Pour obtenir satisfaction, nous invitons tous les collègues à poursuivre la mobilisation : 
 

• Par la grève du 25 au 28 juin 
• En se rassemblant le mardi 25 juin à 8h30 à l’ouverture du Conseil de Paris (Parvis de 

l'Hôtel de Ville).  
 

Nous y invitons tous.tes les agent.es de la ville, les parents, les 
militant.es, les organisations et la presse qui veulent soutenir notre 

combat.  


